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Diversity, Justice, and Community. The 
Canadian Context
Beverly-Jean M. Daniel (dir.), Toronto, Canadian Scholars’ Press, 
2016, 265 p.

par Juliana Barnard
Université Sainte-Anne, Pointe de l'Église, 

Nouvelle-Écosse, Canada

L ’image d’un Canada multiculturel, ouvert et inclusif est 
remise en question dans ce livre qui explore des expériences 

d’injustice sociale et judiciaire vécues par divers segments de la 
population. Durant de nombreuses années d’enseignement en 
études de la diversité, Beverly-Jean M. Daniel a été continuelle-
ment confrontée au manque de contenu canadien dans ce 
domaine. Ce livre vise à combler ce manque et permet aux 
étudiant.e.s universitaires de mieux comprendre les défis qui 
existent au Canada à cet égard, afin d’améliorer la situation. 

Canada is uniquely positioned to harness and develop the potential of its 
increasingly diverse population. That requires an open and honest look at 
the existing challenges, limitations, and opportunities in our society. It 
requires us to move beyond limiting frames of individual analysis and 
explore the systemic patterns that affect people’s lives. It requires us to move 
beyond the boundaries of our own personal worlds and experiences to 
recognize the extent to which all of our worlds are uniquely intertwined. 
What affects one community, eventually affects all of us (p. 6).

Ce livre accomplit son but en grande partie. En premier lieu, 
il offre des définitions très claires des termes utilisés fréquemment 
dans le discours public sur les enjeux liés à la diversité et à la 
justice sociale. Par la suite, une série d’auteurs amènent les lecteurs 
et les lectrices dans une exploration de diverses situations où 
différentes communautés se trouvent en contact avec le système 
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judiciaire. Les auteurs nous accompagnent dans un parcours qui 
nous permet d’ouvrir une fenêtre à la fois sur ces réalités et de 
démasquer «  l’illusion de l’inclusion  », tout en indiquant des 
pistes de solution.

La structure du livre facilite la compréhension des enjeux 
abordés et les informations sont accessibles aux personnes visées, 
c’est-à-dire des étudiant·e·s universitaires ou adultes qui ne sont 
pas encore initié·e·s à ce sujet ou qui possèdent des connaissances 
rudimentaires. Le premier chapitre explique les termes et les 
concepts clés du livre, comme les stéréotypes, l’oppression, le 
privilège, le racisme et le colonialisme, entre autres. Il est 
rafraîchissant de lire des explications détaillées de ces termes qui 
sont souvent utilisés dans le discours public, mais que chacun et 
chacune comprennent selon leur propre interprétation. Le livre 
commence ainsi avec une fondation bien assise pour que l’on 
puisse profiter de la lecture qui suit. 

Les chapitres suivants explorent les notions de justice et 
d’injustice, le rôle historique et contemporain des prisons dans 
la société et le possible apport de la religion au processus de la 
réhabilitation. Le chapitre particulièrement révélateur de Greg 
McElligott, s’appuyant sur les écrits de Michel Foucault, explore 
le double rôle des prisons et de la punition, utilisées non seulement 
pour contrôler la criminalité, mais aussi pour imposer l’ordre à 
des populations entières. Il documente les liens historiques des 
prisons avec l’esclavage, la torture et la colonisation, ainsi qu’avec 
l’oppression de la population noire et des autochtones au Canada.

Dans la deuxième section du livre, les auteurs examinent divers 
thèmes comme le « pipeline vers la prison » vécu par des jeunes 
Noirs dès leur entrée dans les institutions éducatives, la violence 
contre les femmes et les filles autochtones, l’absence de réponse 
aux meurtres de jeunes hommes de descendance somalienne, la 
jeunesse sud asiatique et le système judiciaire, le racisme familial 
chez les membres de gangs et d’organisations criminelles, et les 
enjeux auxquels est confrontée la communauté LGBTQ. La 
troisième section propose des pistes de solution, telles que des 
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pratiques de justice communautaire, et invite les lecteurs et les 
lectrices à entamer leur propre exploration de ces possibilités.

Deux éléments qui sous-tendent l’analyse proposée par ce livre 
peuvent susciter un certain questionnement. En premier lieu, 
l’auteure et directrice de la publication assigne l’origine de tous 
ces phénomènes aux « dominants » qui les auraient créés afin de 
garder leur pouvoir, sans élucider qui seraient ces personnes ni 
comment elles s’arrangent pour avoir tant de contrôle sur la 
population. Ce point de vue diminue la possibilité de creuser 
dans toute la complexité de la situation.

Deuxièmement, ce livre qui prétend aborder «  le contexte 
canadien  » ignore entièrement la population francophone du 
Canada. Le Canada francophone vit des enjeux particuliers de 
justice sociale et de diversité, et il aurait été important de l’inclure 
dans une œuvre qui examine ces questions au niveau de tout le 
pays.

Malgré le manque d’informations au sujet du Canada franco-
phone, ce livre apporte une perspective essentielle à toute 
personne qui souscrit aux principes de la diversité et de la justice 
et qui veut contribuer au développement d’une société canadienne 
équitable. Ainsi que la directrice de l’ouvrage l’écrit dans sa 
conclusion : « The only way in which people can make a commitment 
to social justice is by laying bare the devastation of injustice ». Nous 
devons connaître ce qui existe si nous voulons le changer.
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